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L’UNITE du Samu social ga-bonais (SSG) d'Oyem a étéofficiellement inaugurée levendredi 15 juin 2018,  parle ministre de la Protectionsociale et de la Solidariténationale, Guy Maixent Ma-miaka. En présence du mi-nistre délégué, JonathanNdoutoume Ngome, ducoordinateur national duSamu social, WenceslasYaba et de Renaud AlloghoAkoué, directeur généralde la Caisse nationale d’as-surance maladie et de ga-rantie sociale (Cnamgs).Près de cinq mois plus tard,cette structure est toujoursfermée au public. Elle n’apas encore accueilli sespremiers patients et ce, augrand dam des populationsde la province du Woleu-Ntem, en général, et decelles du chef-lieu du Sep-tentrion, en particulier.Une situation qui alimentetoutes sortes de spécula-tions dans la communed’Oyem. Tant les locaux quil'abritent, Derrière-la pri-son centrale, sont presqueabandonnés à eux-mêmes. Les panneaux censés

orienter les malades et au-tres visiteurs vers la struc-ture sont presqueinvisibles, cachés sous dehautes herbes. La ruellemenant au Samu social dé-courage même les plus té-méraires des patients. Acause des pluies qui s’abat-tent depuis quelque tempsdans la ville, cette voie s’esttransformée par endroitsen petits lacs.  Jointe il y a quelques joursdepuis l'unité centrale deLibreville, une standardistes'est pourtant étonnée dela fermeture jusqu'à ce jourdu Samu. « Le Samu social
ne peut pas se fermer. Êtes-

vous sûr qu’il n’y a personne
sur place pour vous rece-

voir ? Même le gardien ? Je
ne comprends pas cette si-

tuation », s'est-elle excla-mée.  L’unité du Samu social ga-bonais d’Oyem est dirigéepar Marie Hélène Mbazo-gho Evouna. Elle nous aconfirmé hier, au télé-phone, que la structuren’avait pas encore com-mencé ses activités. Mais,que « les personnels médi-
caux, les médecins et les in-
firmiers notamment, sont
encore en formation à Li-
breville. Ils vont arriver in-
cessamment ici à Oyem,
pour lancer les opérations
de prise en charge des ma-
lades », a indiqué la res-ponsable du SSG d’Oyem. 

« La semaine dernière, a-t-elle renchéri, nous avons
pris une journée pour effec-
tuer des tests et autres si-
mulations, avec le personnel
médical qui est sur place ici
à Oyem. »La création, en 2017, parles sphères dirigeantes na-tionales de la nouvellestructure médico-sociale,vise la prise en charge gra-tuite des personnes vulné-rables et en difficultéssociales, dans l’ensembledu pays, 24h/24, par unpersonnel médical qualifiéet doté d'équipements etmoyens roulants de pointe,indique-t-on.  

Toujours fermé aux usagers
Oyem/Samu social gabonais (SSG)...

PME
Oyem/Gabon

Le siège du Samu social d'Oyem toujours fermé, plusieurs mois
après son inauguration.
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Même le panneau d'indication du site est noyé sous de hautes
herbes.
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L'état de la voie d'accès au Samu social d'Oyem se
passe de commentaire.
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Le culte dominical consa-
crant la reprise effective
des activités ecclésias-
tiques a été marqué par la
présentation des trois nou-
veaux bergers de l'église :
Jean-François Mezui
Mbeng, André Gide Akou-
rou Zogho et Gervais Zogo
Sima. DÉMEMBREMENT del'Eglise évangélique duGabon (EEG), la paroissede l’unité du Centre com-munautaire d’Oyem (CCO)a procédé, dimanche der-nier, au lancement de sesactivités ecclésiastiquesrelatives à l'exercice2018-2019. Ce lancementintervenant après troismois de vacances bienremplies du conseil pres-bytéral, permet ainsi auxleaders de cette commu-nauté chrétienne de re-nouer avec l'œuvred'évangélisation, afin defaire entrer le maximumd'âmes encore indécisesou qui se seraient refroi-dies, dans la bergerie duSeigneur. Une mission bien délicatepour les responsables duCCO, mais qui se fera sur labase d'une feuille de routedont les grandes lignes ontd'ailleurs été communi-

Le temps de la relance des activités a sonné !
... et religion/Eglise évangélique du Gabon/Paroisse de l'unité du centre communautaire

G.M 
Oyem/Gabon

Les trois pasteurs promus à la paroisse du CCO.
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Les fidèles à la sortie du culte.
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quées aux fidèles. Précisons que pour cenouvel exercice qui s'ou-vre, la paroisse est enca-drée par trois nouveauxpasteurs qui ont fait l’ob-jet d’une présentation de-vant l’assistance. Il s'agitdu responsable de l'as-semblée, le pasteur Jean-François Mezui Mbeng, quiest assisté d'André GideAkourou Zogho et de Ger-vais Zogo Sima. Au cours du culte domini-cal dirigé par le pasteurAndré Gide Akourou Zogo,chacun d'eux a reçu ses at-tribut  pour remplirconvenablement sa tâche.Le prédicateur s'est ap-puyé sur Mt 13, 1-8 pourinviter les chrétiens àplanter l'Evangile deChrist dans les cœurs des

Jean-François MezuiMbeng, responsable de laparoisse, a rendu grâce àDieu avant de remercier etde témoigner sa gratitudeà la direction de l’Egliseévangélique du Gabon qui,en sa séance d’août denier,a décidé de le nommer à ceposte de responsabilité. S'il estime que l'heure estdésormais au travail, iln'est nullement questionpour lui, en revanche,d'être venu réinventer laroue. Il entend simple-ment poursuivre l'œuvrede ses prédécesseurs.Celle, et de loin la plus im-portante, de gagner desâmes au Seigneur et depaître le troupeau, confor-mément à la volonté deDieu révélée par lesSaintes Ecritures.hommes et des femmes, envue d'en récolter les bons fruits en fin d'année ecclé-siastique sans entorse, dans la paix et dans la joie.  Pour sa part, le pasteur
De nombreux fidèles ont assisté au culte de lancement des 

activités ecclésiastiques
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